
L'HABIT SE PAIT PAS LE MOINE 

La MMM sa pMae dans un monasiferç 
sur le Rhin, à la fin de la guerre lie 
trente ans. be pays était dans le plus 
grand désarroi ; des bandes de marau­
deurs luaient et pillaient sans crainte 
de châtiment : les couvents en particu­
lier étaient la proie de ces brigands. 
Dans un sombre réfectoire, quarante moi­
nes aux figures austères, prenaient le 
repas du soir. Au dehors la tempête était 
déchaînée et le vent sifflait avec rage, 

lorsque tout à coup on heurta si violem­
ment à la porte du couvent que tous les 
moines en tressaillirent d'épouvante. 
L'un d'eux alla ouvrir et inirmliiisit un 
homme loul trempé, portant le costume 
uu même ordre. Un s'empressa de lui 
donner des vêtements secs, on lui servit 
à souper, et, a minuit, tous s'en furent 
a leurs prières et au repos. 

Avant l'aurore, le monastère avait été 
pillé et tous les religieux massacrés. Le 
faux moine avait eu la perfidie de faire 
entrer deux cenls Suédois qui atten­
daient cachés dans les environs. C'était 

un espion de l'armée de Gustave Adol­
phe : mais qui eût pu supposer une.telle 
trahison ? On ne saurait jamais avoir trop 
de précautions. Lisez plutôt la lettre sui­
vante : 

« J'ai enduré de bien cruelles souffran­
ces, mais maintenant, grâce au ciel, je 
suis sur mes gardes, et bien armé contre 
la maladie. Pendant plusieurs années, 
j'ai éprouvé des douleurs atroces dans 
tout le corps, niais principalement a l'es­
tomac et dans les intestins. Je ne pouvais 
plus rien manger sans avoir aussitôt des 
étouffements et des palpitations de coeur 

qui m'enlevaient la respiration. Les côtés, 
les épaules et les reins me faisaient un 
mal affreux : d'horribles névralgies me 
martelaient la léte et le sang semblait 
quelquefois s'arrêter dans nies veines. 
Je ne dormais plus, j'avais des éblouis-
sements. et je devenais si faible que j'a­
vais peine à me tenir debout. J'étais aussi 
très constipée. J'étais désespérée, car le 
mal ne faisait que s'aggraver, lorsqu'un 
jour je lus dans un petit livre qu'un phar­
macien de Lille, M. Oscar Fanyau, obte­
nait des guérisons extraordinaires, grâce 
à la Tisane américaine des Shakers. Je 

lus aussi avec beaucoup d'intérêt la lettre 
qu'une dame, guérie par ce remède, lui 
écrivait pour lui exprimer sa reconnais­
sance. J'- me procurai aussitôt un flacon 
de ce précieux médicament. Huit jours 
après, j'allais déjà bien mieux, je repre­
nais mon travail et me sentais très soula­
gée. Trois autres flacons m'ont complè­
tement rétablie.» 'Signée : femme De-
magt. 8, cour Cauwei, rue Guillaume-
Wernierjs. à Fives-Lille. Vu, pour la léga­
lisation : Dupied, adjoint. 

Dans le cas que nous venons de citer le 
faux moine, le traître, l'ennemi, en un 

mot qui s'était introduit furtivement 
dans la place, n'éfait autre que la dys­
pepsie ou indigestion chronique. Après 
bien des ennuis. Madame Deniagt. est 
parvenue à le chasser, car elle a heureu­
sement trouvé la seule arme qui pût lui 
"donner cette victoire. Tous les moyens 
qu'elle avait auparavant employés pour 
se défendre avaient échoué, car il? n'é-
taierît pas assez énergique?. On ne domp­
te pas un fauve par la douceur, pas plus 
qu'on ne calme un tigre avec une chan­
son. 

T du Gaz de k M i 
Eclairage e t Chauffage 

Appareil! de tous stylet et de 
tons prix pour l'éclairage a o e » / 
•t a l ' é l e e t r i e i t é : Lustres, 
suspensions, girandoles, appli­
ques etc.. 

Articles divers pour l'inean-
deseenee par le gaz. 

Appareils pour la cuisine et le 
•hauffage des appartements ; 
Récliauds. cuisinières eu fonte 
bmie ou émaillée, foyers eu tous 
genres, au gaz et au coke, 
pour salons et salles a manger. 

HérKauds à gaz pour cabinets 
de toilette et pour repasseurs, 
pâtissiers, chapeliers, tailleurs, 
coiffeurs. 

Cliaufle-hains i gaz, perfec­
tionnés. 

Voir exposit ion, rue du 
Cure. 6 1 , Roubaix. 
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les Annuaires 
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pour 1 9 0 4 

PRIX DES VOLUMES 
KnnuaireGétiûial du Depar-

temerrrrru Nord 10 Jr. 
Annuaire Général de Lille 

et son arrondissement 5 Ir. 
ftoubaix-Tourcoin? et leurs 

Communes 
Avesnes et suri arrondisse­

ment 
Cambrai et son arondisse-

nieut 
Douai et son arrondisse­

ment 
Dunkerque el son arrondis­

sement 
Hazebrouck et son arron­

dissement 
s/alenriennes et son arron­

dissement 

i Tout-Lille Mondain 

2.75 
1.50 
1.50 
1.50 
1.50 
1.50 
1.56 
«fr. 

En vente dans toutes le.» lihrat-
riex et chez tes ediletrrs'J. H i-
gntolle et de. Si, rue Faidherbe. 

M f T Argent sur signât, long 
F I N terme. SocicTé Indus-
duslriclle. S3. r. I.aTayelte. Pa­
lis (25* ann.). Ne pas con/ondre 
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PIPES GAWBIER 

Les serjles Pir%es vraiment lion­
nes, en venle dans tous les bu-

de tabac. 

Les Maladies des Voies respiratoires 
Tuberculose. Broncliite» chroniques. Catarrhes. 

Asihtue. Pleurésie». Oppressions arec crachats. 
Rhumes ordinaire* et opiniàu es. Coryzas frequeits. 
Pharyng-ites, Laryngites, Calai rhes naso-i haiyn-
riens. Enrouements, uaux de force. Faiblesse de 
poitrine et Lymphatisine. Chloro-Auéniie d origine 
microbienne, suite de Grippe et ̂ 'Influent*. •*>'»' 

upmyroux qui 
i des m mers dé malades deewsoeres 
.Ce Uedicament à base de créosote ' 
Iode, tanin et glycerophosphale de te do 

combines i laide de procède* spéciaux, cicatrise les 
lésions des voies respiratoires sans léser res'om?c, 
fortifie l'organisme et guérit la toux. J'en expédie un 
petit flacon franco a domicile contre 1*50 en timbres 
ou mandat. Demandez-moi le grmnct Trmttm 
Ulumtré des maladies de l'appareil respiratoire 

l'envoie gratis et fianco. Eugène DUPBIBOUX, 
i<acien Spécialiste de l~classe. Ancien interne 

d e s H ô p i t a u x , s e , Jtse Netr<>4>*s»«-t.«*-Caa»fM, ParU (*>•). 

AVIS UTILE 
I. Les R h u m e s , T o u x , B r o n c h i t e s , 

M a u x de g o r g e sont soulagés immédiate­
ment et très vite guéris par les PASTILLES 
BRONCHEUSES. 1 franc la boîte entourée 
de la bande bleue de garantie. 

II Faites disparaître en quelques jours 
D a r t r e s , D é m a n g e a i s o n s , E c z é m a s , 
P l a i e s , B o u t o n s , V a r i c e s , C h u t e d e 
c h e v e u x , H é m o r r h o ï d e s par l'emploi 
de la POMMADE DÉPURAT0R. 1,50 le pot. 

III. Les E c o u l e m e n t s (des deux sexes) 
anciens ou récents môme les plus rebelles 
sont arrêtés en deux jours par le SIROP 
NOUVEAU, remède extraordinairement 
efficace. 5 francs le flacon. 

S'adresser exclusivement à la 

Pharmacie DIDRY, 32, Rue Netrc-Oame (pris l'Hopitel de Roubaix) 
Des rédu-tions d« pn. sont faites à tous les 

» fr^ A ^s»a^a^«aS4i^Mi>^A«i><>«>iS>-*- -« -^^->^ A -*r A A A A A A A A ^ . ^ . ^ ^ . A ^ A A , l t | n ' " ^ * * l i * * * * * * f 

RHUMES, NEVRALGIES 
MAUX DE GORGE OUATE 

DOULEURS, RHUMATISMES 
MAUX DE REINS 

THERMOGENE 
PLUS ,» TEINTURE JoDE^^grfF^^.^tv 

f As siUM, VOlTatU BtUTS »' BiU;. 

BRULAIS! 
FAbrémamt, brmn*é t.f.é.f. 

I V H o * S f o n s t a u r - l a - P r i n c Q , PARiv 

PLUS DE POMMADES f ^ r ^ ^ , 

LETHEEM06ÈM9?érit on ° n f DUit u",t" affections ci-dessus. 

IfOTZCK 
D A N S Ï.A B o f T B 

W t f t l f > T > » f 

mentsioai 
gne malpropres. %^ ' 

. . . ^CssrN**"^ 
Dépots : A Armentiéres : pharmacie Devred ; Béthune, pharm. Da 

pharm. Louvet et Rahoult ; Douai, pharm. Delaoutie : La Bassée. phanm 
main, pharm. Caille ; Valenciennes, pharm. Sabin Boulet et Dujarflin. 

ï TJ i P U a ? D M n f 1 i ? V a ? «'aPPl'q"» « u r l e K»»1 «n PW»»»t 
Lu l nJjJXJHLUu'lJl'lJrJ soin qu'il adhéra bien à la peau. 

I si TïIÏJTÎIliFf'f'É'WIJ n'impose aucun reoos ai régi»»», 
•£, L b 1 a i J l t r n , U u I j l > l i et ne contraria aucun»habitua». 

e : Cambrai, 
Duhem ; So- LA BOITE I*- B O 

qualité. 
aployés indistinctement. Médicaments de 

ouvriers 
première 

10,00 0 M RENIE rou« U N m. 

LOTERIE 
• E U LISUE ou NOrfOcom uTUBERCULOSE 

La» billets **«fll«vM,t „ « , r»L rfSMk nou 
•m- aa , . . 0 i . I l r.ui „ h i u r . i on v.ut 

J iri.nd llr-a«. O I ( o S ) H . O - I -

250.000 
Lot, de a J OOu,'i ., lOOOOrr .2 de B.OOOfr. 

I 1-1 .OOO', 5 d« BOO>. ÏÎ5 dtlOO'. TM, ,«r«t •• arr 
Tif tAOK , 1 5 A V R I L 1 9 0 4 

r.» BlUal Htt d«n«towft '< f f é n c e c i . - . i ~ prlocii 
l i i ^to P ' i*»-. •,!• , - »d ^-. *<. p .1- • 

SOCIETE C O O P E R A T I V E 

Anonyme a Capital variable 

3 - 5 - 7 , 3Flvi€3jV[sLllorx, ROUBAIX 
La Boulangerie Coopérative L'AVENIR est celle qui fabrique le meilleur 

pain el assure à ses adhérents les plus gros bénéfices. 
L'AVENIR a distribué, pour l'exercice 1903, 30 pour cent ou 

1 5 CENTIMES PAU R4LN 
tout en vendant 50 centimes ses excellents pains de gruau et ses non moins 
bons pains bis ou pains de ménage. — Pour jouir de ces avanlages, il suffit 
de prendre du pain ou d'adresser à la Direction ses nom et adresse. L'ins-1 
cription est gratuite. 

Lci adhérents sont servis chaque jour à Roubaix, Tourcoing, Mouvaux, 
Wattrelos, Crotx. 

Pour activer plus rapidement la 

icjULicla--fcio2fi. 
de nos stocks de B L A N C S tels que : Nappages, 
Shirtings, Calicots, Porcales, Vansouks, Toiles, etc., etc. et assurer 
remploi de nos Broderies et Dentelles, nous avons fait confection­
ner des Draps, Chemises, Pautaloius, etc., etc., eulin toutes espèces 
de Linfferies. 

La hausse constante des tissus de fil et de coton qui dépasse ac­
tuellement tous les cours connus à ce jour, double les avantages 
offerts par la /* 

Liquidation du Palais des \ouveaulos 
car jamais à aucune époque, il n aura été donné de profiter d'Occa­
sions aussi extraordinaires. 

.Nous ne saurions trop engager les acheleurs à mettre à profit 
cette Vente Exceptionnelle qui commencera le LUNDI 18 JANVIER 
à la LIQUIDATION OU PrtUIS DES NOUVEAUTES, .ri-tf-a, Grande-Uue, I lOLBAIX. 

— B A I S S E HEBDOMADAIRE DE PHhVOYANCE 
fondée leler Juin !*«.; 

Directeur : J. M.\M\:.\I, PrtSfiiterc a tmàtm 
Rue Ampère, 63, 

C»NTELEU-UMBERSItRT |Près US» 

Aucune Société de Prë 
JI.U 

'oyanc- -ces ou 

la CAISSE HEBDOMADAIRE DE PREVOYANCE, 
ïl n'v a i 0» VL\: . -

Vvoir, tous l«s 'i m . m i-. la eha 
ou 5.0M fr.. av?c 2ti. M par moi* 
propiiétanp des sommes versées. 

Après chaque tirage, tout Sonaeriptea 
gagné, o la liberté de st faire rembours< : U - -ommr-
veiiéeà. corifoi-mément à l'article premiei ues Statuts 

1 (i 1P- Statuts, ou envoyer nom ot adresse à 
•>;. J. I J E V O G E L E , : .: \mpere, 63, a û 
^nt nies Lille;, «cflqaipagnaa de i fr. 50 en timbres 
ixi mandat. 

• I lu i» Semer excite I «ppetit «t favoris» la dt««stl»n. 

*>Hùl»s totnar cosnbatt»nl sûrtmsm la oooatlpatton la plua opiniatra. I sûrtmsm I 

TROIS 
P M U I M Semer prisas journellement pendant quelque temps, guérissent toutes les 
e)e I estomac et des Intestins, chassant la bile et la» glaires, font disparaîtra las aigreur» et 
la» r»tnoi», purifient et régénèrent le sang. 

Les l'Unie.? du D' Ruiner'\de l'Université de Philadelphie se vendent dans toutes les 
bonnes pharmacies 2 fr. l'étui contenant ies Pilules et le mode d'emploi. Si" vous n'eu 
trouvez pas chez votre pharmacien ou si ion vous offre un autre produit soi-disant 
semblable, n'hésitez pas: PoLR ASSURER VOTRE GUBRISON. envoyez i f:. en man­
dat ou timbres-poste au dépositaire . l'Europe, M. Ken. Deroubaix, pharma­
cien a Roubaix Nord . succeasemr de Boya ai . qui vous adressera immédiaitinenl et 
daiiLO un élut de véiitables Piluii-s du W S^uier. 

SAVON -MENAGE 

1 2 ^ . 0 0 0 Fr . de J F * é o o x a a ; p e x » s « 3 
al o * n'aat pt*« -vrai 

Une ménagère achètera un article annoncé à la quatrième page d'un 
journal, u n e foie Mais une ménagère n'achètera jamais le même article 
deux fois, ai cet article ne lui a pas donné en t i ère sat isfact ion. Les 
ménagères qui ont essayé une fois le " S U N L I G H T S A V O N " , 
l'achètent une deuxième fois, une troisième fois, rachètent toujours. Le 
secret du succès du " S D N L I G H T S A V O N " est dsns sa qualité. Il 
préserve le linge el les flanelles, et n'est pas nuisible à la peau la plus 
délicate. Eaaayes le et r e n d e s - v o u s c o m p t e par voue-mémea. 

riiuuuiiiiJUiuj uiwin iûU 
748, Rue de Lannoy, à ROUBAIX 

PAR l.E 

Docteur M E R L I E R 
Médecin-adjoint de l'Hôpital Saint-

Saueeur, de Lille, 
PHARMA.CIEN de I r e Classe 

S14LAMES SEOSOES 
seule -pénalité, ne peut pas guérir ces mein-
•;e dans votre intérêt, retenez bien ceci : La 

la gueiiscii rapide de^ 
écoulements, échauiiements, cystite, syphilis, e tc . 

.••n l'âge, e tempérament, vie d-̂  
'i personne, !é de la ma! 
TOUT CELA EST EXCEâSIVEMENT IMPORTANT 

Les spéciaiités guérisssji*. rad.cD'c; eni en ouelcroes 
jours, qui dorme::! uu RESULTAT EXTRAOR1W.VAI-
REMENT EFFICACE avant trois jeurs, -t ceia sans t 
aucun danger : les spécialités qui ont fait leurs preuves i 
depuis plua de 2» ans, et qui ont TOI JOURS DONNE i 
CES RESULTATS EXTRAORDINAIRES, même dans j 
les cas les plua anciens, ne sont en dépôt 

PHARMACIE t. GERRfin, 15, rue <kC!i. ..•:. it-Tta 

R O U B A I X 
fit» pat confondre avec la rue de la Car*.) 

Rai leur rapidité d'actio«, ei.e? constituent le remède j 
ite le moins abar. 

Cajuult? d'essence pure de Santal, 3 fr. Il fiim 

MEDICAMENTS de 1" choix. fié.vieninient tenou-i 
I - délivres sous cachet de garantie. 

Malgré nos priv réduits, 
viiers et aui ma;heureux. ooiices-ions aux 

REMEDE HONORE. 

ozjniurViLisoW. 
VF - 5 1 T F '2 DIPLOMES O'HONNEUH 

r * t T\ f • a. | £ T D £ 6RAND PRIX 

' R ?£^?I t^ lo*"5 DES txposmoNS 
Us oiRAMEmimsl*CWC0.R5O'HT6.ÊW£ 
0£ t'ISTOMAC M R " ^ ^ 1 T

E r ° 
50« EFFICACITE. 

LA 60ITE odOO D.'J»«é5 
1?50 

pOSTOUTES LES PHIk*M«C)C 
(T MINCIMl .EMtMT 

ANC"* PHrOELEIfli* 

pUBUd 
, suCCCoeCU* 

ÏTOE L/NTESTIN, 
IE8 DOULEURS, 

I U MAUX DE TÊTE 
LA CONSTIPATION 
DISPARAISSENT 
R A P I D E M E N T 

P»« tusase AÉeutic* 

D U B U S .«T* OESARTS lll& 

LES MALADIES D'ESTOMAC 
Souffrez—vous de l'estomac ? Manquez—vous d'appétit ? Digérez-vous difficilement, ou bien avez-

TOUS une gastrite, une dyspepsie, une pituite, une maladie de foie ou des intestins ? Le matin quand 
vou-s vens levez, n'avez-vous pas l'haleine mauvaise, la langue chargée? N'avez-vous pas aussi des 
bifef=, ît-a glaires ? Après le repas avez- - des renvois, des aigreurs, des vertiges, des maux de têtes, 
des gaz, desgouflements, des oppressions, des étourdissements, des vomissements? 

s» 3F*o-ui.cL 

N'avez-vous pas aussi des douleurs dans le ventre, à la poitrine, dans les reins ou entre les épaules ? 
N'êtes-vous pas souvent fiévreux, irritable, de mauvaise humeur ; la nuit n'avez-vous pas des cau ­

chemars, la respiration difficile le sommeil agité ? 
N'avez-vous pas des palpitations, des battements de cœur, des nausées, des maux de cœur ; n 'ê tes-

vous pas vite fatigué et à court d'haleine ? Aueun régime, aucun remède n'a—t-tl pu vous guérir ? Ne »en$ «ecouraoez pis, fuis PRUEZ 

d«3 tS-aâ -t-é d e C o c k 
Ce r e m è d e d o n t v i en t de s ' enr . ' ch i r la t h é r a p e u t i q u e , m e r v e i l l e u s e d é c o u v e r t e g u é r i s s a n t r a d i c a l e m e n t 

toutes les maladies d'estomac. 
Demandez à tous ceux qui les ont prises ; il n'y aura qu'une voix pour vous répondre. « Oui, ce sont, 

seules. Les Poudres de Santé de Cock qui m'ont'guéri ! » 
Lisez les certificats élogieux que publient tous les jours les journaux, vous verrez que les Poudres 

de Cock réussissent toujours, mêmes dans les cas désespérés. 

2 fr. 50 LA BOITE DANS TOUTES LES BONNES PHARMACIES DE FRANCE 
ReftiMez tout n u i r e p r o d u i t 

AVIS 
Toute personne qui n'en trouve pas chez son Pharmacien.n'a qu'a envoyer un mandat 
poste de 2 fr. 60 à M. COUVREUR, pharmacien à Roubaix (Nord), et ûlle recevra 
Franco une boîte de Poudres de Santé de Cock, avec toutes les explications nécessaires. 
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